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II.6.23. D’ar Roue, Evit e vouel, ar c’henta mae 1843. 
 
Ms. VI, p. 432-435. 

Timbre : aucun. 

Incipit : Eur vech benac e meus credet, ô va Roue ! 

Composition : 52 v. de 12 p. 

Sujet. 

Au Roi, pour sa fête, le 1er mai 1843. A. Lédan, dans un premier temps, rappelle les 

différents textes qu’il a envoyé aux membres de la famille royale à telle ou telle 

occasion : le mariage du Duc d’Orléans (texte mentionné à deux reprises, mais qui ne 

nous est pas parvenu voir II.4.51 et II.4.69), le baptême du Comte de Paris (Voir 

II.4.51), l’attentat contre le Duc d’Aumale (II.4.52), la mort du Duc d’Orléans (II.4.67) ; 

ainsi que les remerciements qu’il a reçus de la part des intéressés ou de leurs proches (v. 

1-18). Puis il parle des écrits qu’il a publiés, souvent à son propre compte « pour 

l’instruction des gens de la campagne » (v. 19-22) et en cite un certain nombre en 

commençant par la vie de Roi (v. 23-36). Il conclut par des vœux au roi et à ses proches 

(v. 37-50) puis lance un appel : « Ah que serais-je content si je pouvais dire, ma requête 

(venue du fond) du cœur a plu à mon roi ! » (v. 51-52)  

Origine du texte. 

Dans le manuscrit : signé A. Lédan. 

Autres sources : M. Dirou de Quimper possédait une lettre de remerciements du roi, 

qui ne lui a pas été rendue par une personne indélicate. La pochette qui la contenait était 

toujours dans le dossier renfermant différents documents collectés par M. Adolphe 

Allier. 

Alexandre Lédan et le texte. 

 Transcription : le 1er mai 1843, au plus tôt. 

 Impression(s) : aucune. 

 Mise en valeur : Non mentionné dans la liste de 1854. 

Impressions postérieures sur feuilles volantes (ou édition populaire). Non répertorié. 

Versions collectées. Catalogue Malrieu, non répertorié. 
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